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1972 – 1989 : La rébellion ugugumo  
et �les guerres civiles en Ethiopie 

Case no. 3
Rébellion afar motivée �par 
des enjeux �géopolitiques  
et de �contrôle sur l’espace  
et �les ressources 

Les communautés d’éleveurs afar, 

disséminées sur les haux plateaux semi 

désertiques et la vallée de l’Awash, sont 

installées au coeur de la Corne de l’Afrique, 

dans ce qu’il est convenu d’appeler le 

“Triangle Afar”. 

Des périodes successives de sécheresse 

– particulièrement pour les années 1972, 

1973, 1974 et 1976 – ont raréfié les aires de 

pâturages et poussé plus loin les Afar vers les 

terres fertiles de la vallée. 

Cette pression accrue sur les ressources 

contribue à les opposer à toutes les 

communautés environnantes (Oromo du 

Wello, Tigréen, Argobba, Somali, etc.). Le 

mouvement de révolte – “l’Ugugumo” en 

langue afar – devient progressivement un 

front armé redouté d’abord par le régime 

d’Hailé Sélassié puis par les mouvements 

armés autonomistes et loyalistes au régime de 

Menguistu.

Dès 1972, date de démarrage du conflit entre 

l’Ethiopie et l’EPLF pour l’indépendance de 

l’Erythrée (qui ne l’obtient qu’en juillet 1991), 

l’Ugugumo s’oppose par les armes aux visées 

sécessionnistes du front armé érythréen et 

revendique l’unification de la nation afar.

Défendre l’identité et le territoire afar constitue 

également le moteur du conflit armé contre 

les tigréens du TPLF de 1977 à 1989 puis 

contre les Issa de Djibouti de1991 à 1996. 

A partir de 1993, les armées éthiopiennes 

et éryhtréennes conjuguent leurs efforts 

pour lutter contre l’ARDUF (Front Afar 

Révolutionnaire Démocrate Uni), lequel ne 

cesse d’élargir son rayon d’action vers le sud.
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1972 – 1989 : La rébellion ugugumo et 
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Les communautés d'éleveurs afar, disséminées sur les 
haux plateaux semi désertiques et la vallée de l'Awash, 

sont installées au coeur de la Corne de l'Afrique, dans ce 
qu'il est convenu d'appeler le "Triangle Afar". 

Des périodes successives de sécheresse – 
particulièrement pour les années 1972, 1973, 1974 et 

1976 – ont raré�é les aires de pâturages et poussé plus 
loin les Afar vers les terres fertiles de la vallée. 

Cette pression accrue sur les ressources 
contribue à les opposer à toutes les 

communautés environnantes (Oromo du Wello, 
Tigréen, Argobba, Somali, etc.). Le mouvement de révolte 

– "l'Ugugumo" en langue afar – devient progressivement 
un front armé redouté d'abord par le régime d'Hailé 

Sélassié puis par les mouvements armés autonomistes et 
loyalistes au régime de Menguistu.

Dès 1972, date de démarrage du conflit entre l'Ethiopie et 
l'EPLF pour l'indépendance de l'Erythrée (qui ne l'obtient 

qu'en juillet 1991), l'Ugugumo s'oppose par les 
armes aux visées sécessionnistes du front armé 
érythréen et revendique l'unification de la nation 

afar.

Défendre l'identité et le territoire afar constitue 
également le moteur du con�it armé contre les tigréens 
du TPLF de 1977 à 1989 puis contre les Issa de Djibouti 

de1991 à 1996. A partir de 1993, les armées éthiopiennes 
et éryhtréennes conjuguent leurs efforts pour lutter contre 

l'ARDUF (Front Afar Révolutionnaire Démocrate Uni), 
lequel ne cesse d'élargir son rayon d'action vers le sud.

Principaux conflits 
Capitale  
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Vallée de l'Awash
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1990 – 1996 : Une Insurrection armée totale � 
pour partie imputable à la pression croissante �exercée 
sur les ressources  Case no. 3

Rébellion afar motivée �par 
des enjeux �géopolitiques  
et de �contrôle sur l’espace  
et �les ressources 

La prise de pouvoir du FPRDE * en Ethiopie 

( juillet 1991) provoque des arrivées massives 

de colons tigréens sur les terres fertiles 

de la vallée de l’Awash ainsi que sur les 

aires de pâturages afar. L’installation de 

fermes d’agriculture intensive dédiées à 

l’horticulture et à la canne à sucre se doublent 

d’opérations visant à exproprier les afars de 

leurs terres. La mise en oeuvre des grands 

investissements coincide avec trois années de 

baisse significative de la pluviométrie (1990, 

1993 et 1996).

Avec la diminution des espaces de pâture, le 

surpâturage des terres encore disponibles et 

les barrages construits en amont de la vallée, 

l’abreuvement du cheptel est rendu plus 

difficile. Les troupeaux devenus plus sensibles 

aux épizooties, sont décimés. Touchés par 

la famine et forcés de se déplacer plus loin 

vers le Sud Ouest, les Afars se disputent avec 

les pasteurs issas les zones plus  humides et 

fertiles qui bordent l’Awash.

En outre, l’exploitation des mines de sel se 

fait au détriment des communautés afar qui 

vivent  de cette activité depuis des siècles, 

les privant ainsi de revenus (taxes) et de 

travail. La pression exercée par d’autres 

communautés sur un monopole économique 

afar, aiguise les tensions interethniques, à 

Djibouti notamment. Des centaines d’afar 

rejoignent les maquis en dépit du cessez le 

feu signé en 1995. 

*Front Populaire Révolutionnaire 

Démocratique Ethiopien. Il s’agit de la 

coalition politique  qui réunissant en 1990 le 

Front Populaire de Libération du Tigré (FPLT), 

le Front Populaire de Libération de l’Érythrée 

(FPLE) et le front Oromo, parvient à chasser le 

dictateur prosoviétique Mengistu et à prendre 

le pouvoir  à Addis Abbeba en 1991. 
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1990 – 1996 : Une Insurrection armée totale 
pour partie imputable à la pression croissante 
exercée sur les ressources  

La prise de pouvoir du FPRDE * en Ethiopie 
(juillet 1991) provoque des arrivées massives de 
colons tigréens sur les terres fertiles de la vallée 
de l'Awash ainsi que sur les aires de pâturages 
afar. L'installation de fermes d'agriculture 
intensive dédiées à l'horticulture et à la canne à 
sucre se doublent d'opérations visant à 
exproprier les afars de leurs terres. La mise en 
oeuvre des grands investissements coincide 
avec trois années de baisse significative de la 
pluviométrie (1990, 1993 et 1996).

Avec la diminution des espaces de pâture, le 
surpâturage des terres encore disponibles et 
les barrages construits en amont de la vallée, 
l'abreuvement du cheptel est rendu plus 
difficile. Les troupeaux devenus plus sensibles 
aux épizooties, sont décimés. Touchés par la 
famine et forcés de se déplacer plus loin vers le 
Sud Ouest, les Afars se disputent avec les 
pasteurs issas les zones plus  humides et 
fertiles qui bordent l'Awash.

En outre, l'exploitation des mines de sel se fait 
au détriment des communautés afar qui vivent  
de cette activité depuis des siècles, les privant 
ainsi de revenus (taxes) et de travail. La 
pression exercée par d'autres communautés 
sur un monopole économique afar, aiguise les 
tensions interethniques, à Djibouti notamment. 
Des centaines d'afar rejoignent les maquis en 
dépit du cessez le feu signé en 1995. 

*Front Populaire Révolutionnaire Démocratique 
Ethiopien. Il s'agit de la coalition politique  qui 
réunissant en 1990 le Front Populaire de Libération du 
Tigré (FPLT), le Front Populaire de Libération de 
l'Érythrée (FPLE) et le front Oromo, parvient à chasser 
le dictateur prosoviétique Mengistu et à prendre le 
pouvoir  à Addis Abbeba en 1991. 
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